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En novembre 1977, Ie Groupe de la politique alimentaire, 

Consornrnation et Corporations Canada, a autorise une etude pour sonder 

les inquietudes du consornmateur en matiere d'alimentation. Sans Ie 

:J consornrnateur, dernier "usager" des produi ts alimentaires, l' industrie de 

:1 l,'alimentation n'aurait plus sa raison d'etre. C'est pourquoi une 

.. ~ enquete en ce sens s'impose, avant meme que lIon songe a rediger et a 

mettre en oeuvre une politique alimentaire. 

1. Objectifs et methodes appliques a la recherche 

Les principaux objectifs de l'etude sont les suivants: deceler 

toutes les sources d'inquietude du consommateur dans l'ensemble et ses 

~ preoccupations au sujet de l'alimentation et de l'industrie alimentaire 

j en particulier; etablir l'ordre prioritaire des problemes deceles. 

L'etude a ete mise en oeuvre en deux phases. L'etape initiale, a 
1 caract~re qualitatif, consistait en deux analyses effectuees par des 

groupes speciaux (formes l'un de representantes de regions urbaines et 

,I l'autre de milieux ruraux) charges de faire la lumi~re sur les 
; 

j inquietudes du consommateur, en general, et de decouvrir dans quelle 

j mesure elles etaient liees a l'alimentation. Une analyse des reponses 
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fournies par les groupes a permis de recueillir des donnees de base qui 

ont servi a preparer un questionnaire dont Ie but etait de deceler, les 

inquietudes du consommateur dans l'ensemble et ses soucis au sujet de 

l'alimentation et de l'industrie alimentaire en particulier. Le 

questionnaire a ete remis a 1 523 personnes reparties dans les dix 

provinces du Canada. L'enquete s'est assure la collaboration de femmes 

agees de plus de 18 ans et responsables de l'achat des aliments pour la 

famille. 
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I 



Seuls ont §t§ choisis des membres du sexe f§minin, car des 

recherches ant§rieures avaient permis d'§tablir que, dans la plupart des 

familles (avec ou sans enfant), les femmes sont responsables de l'achat 

des produits alimentaires et qu'elles determinent la forme et le genre 

des aliments consomm§s a la maison. 

Le sondage s'est effectue par telephone a partir d'un reseau 

telephonique a batterie centrale, installe dans vingt-trois bureaux 

l regionaux disperses a la grandeur du pays. L'entretien durait 

approximativement vingt minutes. 

2. Inquietudes du consommateur - Generalites 

Sans suggerer de reponse, on a demande aux participantes 

J d'indiquer clairement quels sujets ou questions lies a la conjoncture 

:t canadienne actuelle les pr§occupaient plus particulierement. 

.~ 

Plus de 25 pour cent des personnes interrogees ont repondu "Ie 

chomage au Canada"; la question suscitait plus d'inqui§tude en 

e Colombie-Britannique qu'au Quebec. La question de l'unit§ nationale et 

du s§paratisme qu§b§cois venait au second rang (environ 14 pour cent) et 

preoccupait plus particulierement les participantes dont Ie revenu etait 

j eleve. Parmi les personnes interrog§es, 12 pour cent ont exprime des 

.j 
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inquietudes au sujet de l'inflation et du coOt de la vie eleve, tandis 6 

et 5 pour cent des participantes ont mentionn§ respectivement les prix 

exhorbitants et sans cesse croissants et le coOt eleve des denrees 

alimentaires. Les participantes plus agees se sont montrees particu-

1ierement inquietes du prix eleve des aliments. La structure de 

.j l'enseignement, 1a conjoncture economique dans l'ensemble, Ie gouver-
1 
~ 
l nement, la jeune generation, la politique et certains groupes de 
1 

i 1 fonctionnaires ont ete des ignes comme des sources de preoccupation par 
j 
J 
~ la, 9, 6 et 5 pour cent respectivement des participantes. Un groupe de 1.-
J ~ personnes satisfaites (ou peut-@treindifferentes),representant .. 5 pour 
j 
I 
j cent de l'echanti11on, ont declare n'avoir aucun sujet d'inquietude en 
1 
1 I ce moment. 
i 
j 
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{ 



-1 
" 

! 

" 
On a ensuite lu aux participantes une liste de sujets dont 

l'importance avait ete etablie anterieurement, lors d'une analyse de 

groupe, et qui constituaient une source d'inquietude pour le 

consommateuri les participantes devaient accorder a chacun d'eux une 

cote variant de 1 a 10, selon qu'elles etaient tres inquietes (cote 10) 

J au peu preoccupees (cote 1). Les sujets mentionnes etaient les 

suivants: 

I La sante et les services de sante 

L'inflation 

Le gaspillage 

L'alimentation 

Le statut de la femme 

L'habitation 

Les personnes agees 

_ Le chomage 

L'education 

Le crime 

Les depenses du gouvernement 

La pollution 

Les ressources energetiques 

L'unite nationale 

La discrimination 

Les impots 

La jeune generation 

"L'inflation" a obtenu la cote la plus §levee, soit 8.5, ce qui 

signifie qulen regle generale, les participantes (a qui lIon avait donne 

des suggestions de reponse) se sont montrees davantage preoccupeespar 

cette question que par les autres. Seulement trois autres sujets ont 

re9u une cote superieure a 8, a savoir le crime (8.1), le chomage (8.1) 

J et l'education (8.0). Toutefois, l'alimentation a obtenu une cote 

3 moyenne relativement elevee (7.9) et preoccupait surtout les 

., participantes qui avaient une famille nombreuse. Dans l'ensemble, 

J seulement trois des sujets enumeres ont re9u une cote inferieure a 7. 

Au dernier rang venait le statut de la femme (5.8), precede de 

l'habitation (6.2) et de la discrimination (6.8). 
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Pour appuyer leur choix de l'inflation comme principale source 

d'inquietude, les participantes ont invoque Ie fait que Ie coOt de la 
.~~~J;(~~'i. 
,~\~ ","} 

vie montait trop rapidement et que les salaires etaient ou demeuraient ,,~ 

~ trop bas pour compenser la difference. Toutefois, 20 pour cent des 

personnes interrogees associaient l'inflation au coOt eleve des produits 

1 alimentaires. Au niveau regional, Ie coOt eleve des aliments, en tant 

que facteur determinant de l'inflation, preoccupait davant age les 

residantes du Quebec et des provinces Maritimes que celles de l'Ontario, 

des provinces des Prairies et de la Colombie-Britannique. 

On peut done en conclure que, pour la plupart des consommateurs, 

la question de l'alimentation et de l'industrie alimentaire ne 

represente pas en soi une source d'inquietude de premiere importance. 

Toutefois, il ressort que Ie coOt eleve et la montee des prix des 

produits alimentaires, allies a des problemes d'ordre general comme 

e l'inflation, les prix eleves et croissants de tous les produits et Ie 

coat de la vie a la hausse sont venus s'ajouter les uns aux autres pour 

j former la principale preoccupation des consommateurs en general. 

3. Inquietudes du consommateur en matiere d'alimentation 

Toutes les participantes qui avaient attribue a l'alimentation 

une cote de 9 ou 10 (pres de 50 pour cent), c'est-a-dire celles que 

cette question preoccupait fortement, ont ete appelees a expliquer 

pourquoi elles etaient inquietes ~ ce sujet. Plusieurs des personnes 

interrogees ont repondu (pres de 66 pour cent) que Ie prix des produits 

alimentaires etait trop eleve ou continuait de monter, qu'elles se 

preoccupaient de la qualite et de la valeur nutritive des aliments, des 

additifs alimentaires, et du nombre exagere des plats prepares. 
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Parmi les participantes des provinces Maritimes, 75 pour cent de 
,. 
j celles qui avaient attribu§ ~ l'alimentation une cote de 9 ou 10 se sont 

........ ,.. 4It dites pr§occupees surtout par Ie prix eleve ou croissant des aliments, 

alors qu'au Quebec, moins de la moitie des participantes se classaient 

J dans cette cat§gorie. La qualit§ des produits alirnentaires pr§occupait 

.1 fortement les consommatrices quebecoises, toutefois, moins que celles 

., . 
..1 

des provinces des Prairies et des Maritimes. En r~gle g§n§rale, les 

femmes jeunes et celles qui travaillaient ~ l'exterieur ont exprim§ plus 

d'inqui§tudes ~ l'§gard de la qualit§ des aliments. 

La question des additifs alimentaires et celIe de la transfor-

mation des aliments preoccupaient davantage les consommatrices de la 

Colombie-Britannique et.du Quebec que celles des Maritimes, et plus 

particuli~rernent celles qui se classaient dans Ie groupe des partici-

pantes dont Ie revenu §tait sup§rieur ~ la moyenne. La question des 

~lats prepares et celIe de la valeur nutritive de tous les aliments ont 

ete sou levees surtout par les participantes qui possedaient une 

instruction post-secondaire. 

Les personnes qui avaient attribue ~ "l'alimentation" une cote de 

8 ou moins (soit un peu plus de 50 pour cent de l'echantillon total) ont 

ete appelees a preciser leurs inquietudes a ce sujet. On a fait une 

j distinction entre leurs reponses et celles qui avaient §te donnees 

, pr§c§demment, en raison du peu d'inqui§tude qu'elles ont manifeste a ce 

1 sujet. Les raisons invoquees etaient sensiblement les m@mes que celles 

~ qu'avaient donn§es les participantes du groupe qui eprouvait "de fortes 

inquietudes au sujet de l'alimentation", ~ savoir (par ordre de 

l frequence): les prix exorbitants ou croissants; les additifs alimen-

taires et la transformation des aliments en generali la qualite des 

produits alimentairesi la valeur nutritivei l'emballagei ·le manque de 

fruits et de legumes frais, ainsi que leur fralcheur. Fait peu 
,; 

J etonna~t, un grand nombre de participantes de ce groupe ont declare @tre 
.~~ 
I 1 nullement pr§oc6upees par l'alimentation. , 



De nouveau, les participantes ont appuy§ sur l'importance de 

stabiliser Ie cout des aliments en gen§ral et d'enrayer la fluctuation 

constante des prix. Les inqui§tudes exprim§es ~ l'§gard des additifs 

alimentaires et de la valeur nutritive des aliments confirmaient 

.1 l' importance qu' on avai t accord§e a ces questions lors des analyses 

.'. effectu§es par des groupes sp§ciaux. 

. On a lu aux participantes une liste de sujets li§s ~ l'alimenta-

tion et ~ l'industrie alimentaire et on leur a demand§ d'attribuer une 

cote de 1 ~ 10 (selon qu'elles §taient peu inqui~tes ou tr~s inqui~tes); 

40 pour cent des participantes ont attribue une cote de 8 et plus, 

indiquant dans" emble un niveau de pr§occupation tr~s §lev§. La 

question des prix venait au premier rang; 84 pour cent des participantes 

ant attribu§ au niveau absolu des prix la cote de 8 ou plus; les 

variations hebdomadaires ont regu la cote de 8 ou plus attribu§e par 73 

pour cent des participantes et les §carts entre les diff§rents magasins 

~ ont et§ cot§s a 8 ou plus par 58 pour cent des personnes interrog§es; 75 

pour cent des consommatrices ont exprim§ de fortes inqui§tudes sur la 

valeur nutritive des aliments. 

4. Les trois principales sources d'inqui§tude li§es ~ 

l'alimentation et ~ l'industrie alimentaire 

On a demand§ aux participantes de decrire leurs trois principales 

'sources d'inqui§tude au sujet de l'alimentation et d'expliquer pourquoi. 

Trois des raisons les plus fr§quemment mentionn§es touchaient directe­

ment ou indirectement Ie prix des aliments. Les consommatrices des 

provinces Maritimes ont d§clar§ que les prix des aliments §taient soit 

trop eleves ou croissaient trop rapidement, tandis que celles rlu Quebec 

ne partageaient pas dans 11 ensemble leurs inq·ui§tudes. La question des 

prix pr§occupait fortement la consommatrice plus agee (45 ans et plus), 

celIe qui §tait membre d'une famille dont l'emploi du chef s'excluait de 

la categorie "professionnelle " , et les participantes issues de famille 
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.plus ou moins nombreuse. Le prix croissant des aliments inquietait , 
particulierement la consornrnatrice d~nt Ie salaire etait fixe et celIe 

dont la famille comptaitun nombre d'enfants superieur a la moyenne. 

Les consommatrices de la Colombie-Britannique ont exprime de 

fortes inquietudes au sujet des additifs alimentaires, contrairement a 
celles des provinces Maritimes et du Quebec. En regIe generale, les 

participantes dont Ie revenu etait plus eleve ou celles qui possedaient 

un niveau de scolarite superieur a la moyenne se classaient dans cette 

categorie et reclamaient en outre des aliments ayant une meilleure 

valeur nutritive. Les Quebecoises, plus que les consornrnatrices de la 

region des Prai- . se preoccupaient particulierement de la qualite des 

aliments. Enfin, les variations hebdomadaires dans Ie prix des produits 

alimentaires ne presentaient pas de probleme particulier en 

Colombie-Britannique, contrairement aux autres provinces ou regions. 

5. Inguietudes du consommateur liees aux secteurs de la 

fabrication des produits alimentaires et a la chaine de 

commercialisation 

On a demande aux participantes d'indiquer quels elements de la 

fabrication des produits alimentaires les preoccupaient Ie plus et d'en 

donner les raisons. 

Les consommatrices de la Colombie-Britannique, plus que celles 

des autres provinces ou regions, s'interessaient fortement aux conseils 

de commercialisation; les personnes d'age moyen avaient une attitude 

similaire. La situation des agriculteurs inquietait les residantes de 

milieux ruraux, alors qu'au Quebec, les soucis allaient surtout aux 

grossistes en alimentation. En regIe generale, les participantes 

relativement jeunes, celles dont Ie revenu familial etait plus eleve et 

celles qui possedaient un niveau de scolarite superieur a la moyenne 

s'interessaient plus que tout autre groupe a la transformation et a la 

fabrication des produits alimentaires. 

8 



: ... ,"",.h"~.;. ......... ~ ....... """,~ ... ;.';"""'~ • .b&''''''''''''' __ H~","-~,=,,>{\.~·.~~A .. ·.~~<O::-'~~''~·-:''':'' ..... n~.~'_'::.---'-......-.· ...... ~."'--~ ......... ..:·~· .. ~~_ ................ ~'-_"" ..... -"';."';..:...I..<~~~~ ..... ' .. ~~·A .... ~l,,-,,,,,,,,,,,,,,,,,~.,,,,,,,,, __ " ..... .o..';'._l.,,,,,,,,",,,,, ... -.:.., ....... ~~,~..:.;!,,,,:.:,.;.::..;.:.o;;.:..t..:..>!..~;:":'':'t.b;.~';':\:; ... o;.; ... _"'I 

I 
I . , En ce qui touche les agriculteurs, les raisons invoquees etaient 

J generalement pos i ti ves (par exemple II les fermiers n' ont pas un revenu 

suffisant, ils n'obtiennent pas leur juste partll), tandis que les 

~ secteurs de la transformation, de la distribution et de la mise en -1 

1 marc he etaient critiques pour "1'emploi immodere d'additifs 

alimentaires, la realisation de profits considerables et Ie contra Ie des 

prix". Ainsi qu'il a ete mentionne ci-dessus, les jeunes consommatrices 

les mieux nanties se sont montrees particuli~rement critiques des 

secteurs precites. II ne fait pas de doute, que les fabricants, les 

1 distributeurs et les detaillants doivent s'attaquer serieusement ~ ce 

probleme s'ils veulent conserver ou stimuler la credibilite du 

consommateur ~ l"egard des objectifs et des activites de leurs 

entreprises. 

6. Habitudes et incidents lies ~ l'achat de produits alimentaires 

On a demande aux participantes d'indiquer ~ quel endroit elles 

achetaient la plupart de leurs produits alimentaires. Environ 60 pour 

cent d'entre elles se limitaient ~ un seul magasin~ 23 pour cent 

., changeaient frequemment de magasin, tandis que les autres encourageaient 

un marchand en particulier et faisaient occasionnellement des emplettes 

ailleurs. D'apr~s les reponses regues, il semble que les residantes de 

la Colombie-Britannique ne se limitaient pas a faire leurs achats dans 

un seul magasin, contrairement ~ celles des autres provinces. 

Pour expliquer leurs habitudes au 'chapitre des achats, les 

~ consommatrices ont surtout invoque la question de la commodite (40 pour 

~ cent des personnes interrogees), suivie de facteurs lies au coGt des 
1 
~ aliments: prix equitables, bas prix et rabais exceptionnels. 

Environ 20 pour cent des participantes s'etaient retrouvees dans 

une situation desagreable alors qu'elles effectuaient leurs emplettes 
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a leur supermarche habituel. Le nombre d'incidents du genre etait pres 

de deux fois plus eleve au Qu§bec que dans les provinces Maritimes. Les 

jeunes consommatrices en particulier ont ete plus touchees que tous les 

autres groupes d'acheteurs. 

Parmi les exemples mentionnes Ie plus frequemment, 11 faut citer 

les produits vieillis ou endommag§s, Ie manque de courtoisie de la part 

du personnel, la lenteur du service et les longues files aux caisses. 

Les participantes ont declare avoir, dans une situation semblable, reagi 

comme suit: sont tout simplement sorties du magasin, ont retourne 

l'article et deman~~ un remboursement ou ont parle au gerant ou a un 

employe. 

La encore, Ie detaillant en alimentation devrait se preoccuper du 

fait que les jeunes acheteuses semblent, plus que tout autre 

; consommateur, sujettes aux "incidents facheux", ce qui ajoute un element 

~ negatif a une situation deja peu reluisante. 

Afin d'etudier la reaction du consommateur et son acceptation 

d'un systeme de verification automatisee, on a demande aux participantes 

si elles etaient familiarisees avec Ie Code du produit universel. 

Seulement 15 pour cent ont repondu affirmativement. De toute evidence, 

si les detaillants veulent convaincre les consommateurs de la validite 

du Code et des lecteurs optiques utilises, ils devront d'abord prendre 

les mesures necessaires pour sensibiliser la population au nouveau 

systeme et, en second lieu, fournir des raisons valables quant aux 

avantages qulils representent pour Ie consommateur. Bien entendu, cette 

mesure pourrait s'averer un element essentiel pour accroltre la 

credibilite du consommateur a l'egard du detaillant. La possibilite 

dlun contrale plus efficace qui eviterait la perte d'aliments et 

~ faciliterait Ie reapprovisionnement, la disposition des produits 

10 



~ur les etalages et l'affectation des employes sont des raisons valables 

qu'appuie la mise en oeuvre d'un systeme de lecteur optique; mais 

arriveront-elles ~ persuader Ie consommateur, inquiet que Ie systeme de 

verification automatisee represente pour lui un avantage pecuniaire! 

7. Intervention du gouvernement face aux inquietudes du 

consommateur en matiere d'alimentation 

Pres de 30 pour cent des participantes etaient d'avis que Ie 

gouvernement devrait "freiner l'inflation et reduire les prix", tandis 

que 11 pour cent ont declare, avec sarcasme, qu'aucune mesure ne 

pouvait, ne serait ou ne devrait etre prise! 

Les consommatrices des provinces Maritimes, plus que celles de 

toute autre region, etaient convaincues que Ie gouvernement devrait 

exercer des mesures de contrale sur l'inflation et reduire les prix. 

Les Quebecoises ont reclame des inspections plus frequentes et p~us 

attentives pour v&rifier la qualite et la fralcheur des produits 

ali~entaires. Dans les provinces des Prairies et en 

Colombie-Britannique, les consommatrices interrogees ',ont fait montre 

d'une certaine vehemence lorsqu'elles ont declare que Ie gouvernement . 
devrait exercer un meilleur contrale sur les divers secteurs de la 

fabrication des aliments (c'est-~-dire les intermedia~res). Toutefois, 

pres de 30 pour cent des participantes n'ont pu repondre a la question: 

"Que doit faire Ie gouvernement?" 

En terminant, on devrait appuyer sur Ie fait que, dans Ie domaine 

~ de l'alimentation, la montee et la fluctuation du prix des aliments sont 

deux secteurs qui preoccupent Ie consommateur au plus haut point. De 

plus, il existe un manque de credibilite evident entre Ie consommateur 

et les secteurs de la transformation, de la distribution et de la mise 
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en march§ des produits alimentaires. Aux yeux des jeunes consom­

matrices, ces secteurs semblent fonctionner dans un maquis administratif 

j confus et inexplicable. Souvent, elles les tiennent directement 

responsables de la mont§e et de la fluctuation du prix des aliments. II 

est clair que Ie role du gouvernement et celui de l'industrie des 

produits alimentaires est de faire la lumiere sur la situation en 

., fournissant au consommateur Ie genre de documentation qui l' aidera a 

mieux comprendre les m§canismes de l'industrie alimentaire et a faire 

ses achats hebdomadaires de fagon judicieuse. 
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1. Le probleme de la recherche 

De l~avis g€n€ral, l'€laboration d'une pOlitique alimentaire, ~ 

1'€chel1e nationale, est d'une importance capitale. Toutef6is, les 

politiques gouvernementales ne sont pas l'oeuvre d'un petit groupe. 

Leur formulation decoule d'un processus de consultation ou les besoins, 

les exigences et les int€rets des parties int€ress€es sont €tudi€s avant 

l'adoption et la mise en oeuvre d'une politique pertinente; 

En novembre 1977, Ie Groupe de la pOlitique alimentaire, 

Consommation et Corporations Canada, a autorit€ une enquete pour sonder 

les inqui€tudes _onsommateur en matiere d'alimentation. L'€tude 

reposait sur un principe simple: la raison d'etre de l'industrie 

alimentaire est Ie consommateur lui-meme, dernier "usager" des produits 

alimentaires. Crest pourquoi, une enquete portant sur les inquietudes 

qu'entretient Ie consommateur au sujet de l'alimentation apparait d'une 

importance fondamentale et doit preceder l'elaboration et la mise en 

oeuvre d'une politique alimentaire. 

2. Les objectifs de la recherche 

L'€tude poursuivait les deux objectifs suivants: 

degager toute la gamme des inquietudes qu'eprouve Ie 

consommateur, en g€n€ral et ses pr€occupations a l'€gard de 

l'alimentation et de l'industrie alimentaire en particulieri 

dresser par ordre prioritaire une liste des inqui€tudes 

decel€es. 

3. Les m€thodes appliqu€es a la recherche 

L'etude comprenait deux phases: une analyse initiale effectuee 

par un groupe d'€valuation charg€ de cerner toutes les inqui€tudes 

qu'eprouve Ie consommateur en regIe generale et a l'€gard de alimenta­

tion, en particulieri en second lieu, une analyse des r§ponses du 

groupe, en vue de la preparation d'un gestionnaire destine a fournir, 
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dans le cadre d'une enquete nationale, une estimation quantitative de la 

4 gamme et de l'ampleur des inquietudes du consommateur. Les methodes • precises appliquees a chacun des elements de la recherche figurent 

ci-dessous. Les resultats des analyses de groupe et de l'enquete 

quantitative sont exposes au chapitre III et IV respectivement. 

3.1 Analyse de groupe 

Deux groupes se sont reunis en Ontario pour effectuer des 

; analyses; l'une s'est deroulee a Toronto et reunissait des participantes 

de milieux urbains et l'autre, a Kitchener, avec des representantes de 

milieux ruraux. Les deux groupes etaient composes exclusivement de 

femmes agees de 25 a 60 ans, au nombre de 12 par groupe, dont la moitie 

etaient des chargees de maison et l'autre moitie travaillaient a 

l'exterieur. Aucune participante n'avait assiste a une discussion de 

groupe au cours de la derniere annee et aucune, non plus qu'un membre de 

sa famille, n'avait ete au service d'une agence de publicite ou d'une 

compagnie de recherche publicitaire ou de commercialisation. Dans 

l'ensemble, les participantes avaient'des connaissances semblables. 

Les analyses de groupe reunissaient exclusivement des femmes; 

ainsi qu'il a ete mentionne precedemment, ce sont elles qui ont la 

responsabilite d'acheter les produits alimentaires pour la famille (avec 

ou sans enfant) et de determiner la forme et le genre des aliments 

consommes a la maison. Bien entendu, cette situation n'empeche pas 

l'homme de s'interesser a la politique alimentaire; elle ne fait que 

refleter une realite du marche actuel.} 

Le groupe qui slest reuni a Toronto etait compose egalement de 

representantes des cols bleus et des cols blancs; quant au groupe de 

Kitchener, quatre de ses participantes vivaient a la campagne, l'une 

4It etait une ancienne employee de bureau et les autres des ouvrieres. 
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· \- Les analyses se deroulaient suivant une formule identiquei on .. ; 

faisait d'abord un expose des inquietudes, d'ordre general, du 

J ~ consommateur suivi d'une etude detaillee de points precis lies a 

J l'alimentation en particulier. Les reunions duraient environ deux 

,J 

J 

heures et demie, et les membres participaient avec beaucoup 

d'enthousiasme, apparemment sans grande fatigue. 

3.2 Enquete quantitative 

Les inquietudes du consommateur, d'ordre general et celles qui 

etaient liees a l'alimentation et a l'industrie alimentaire en 

particulier ont ete compilees dans une enquete quantitative. Le 

questionnaire a ete elabore a partir d'une analyse des sujets de 

discussion des deux groupes speciaux. Les participantes selectionnees 

etaient des femmes, chargees de maison, agees de 18 ans et plus et 

principal acheteur des produits alimentaires destines a la famille. 

Le groupe echantillonne se composait comme suit: 

Regions Nombre de participantes 

Maritimes 305 

Quebec 324 

Ontario 303 

Prairies 313 

Colombie-Britannique 278 

Total 1 523 

L'echantillon a ete preleve au hasard, par ordinateur, a partir 

d'une liste nationale mise a jour continuellement et composee de plus de 

200 000 numeros de telephone. Quatre noms ont ete selectionnes pour 

completer un des groupes. Le groupe echantillonne comprenait a la fois 

des representantes des milieux urbains et ruraux. Les entretiens se 

_ sont deroules par telephone; ils ont eu lieu a la fin de novembre et au 

debut de decembre 1977. Les participantes ont ete contactees grace a un 

15 
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·~§seau t§l§phonique ~ batterie centrale install§ dans vingt-trois 

bureaux r€gionaux diss€min€s dans tout Ie pays. Le travail des bureaux 

ext§rieurs a fait l'objet d'une surveillance, et au moins 10 pour cent 

de toutes les entrevues ont et§ v€rifi€es pour assurer l'exactitude, 

l'uniformit§ et la qualit§ des renseignements. 

Avant l'analyse, les donn€es repr€sentant les r€ponses des 

consommatrices aux questions pos§es dans Ie questionnaire ont §t§ 

pond€r§es pour r€fleter la distribution r€gionale approximative des 

menages au Canada. 

Regions 

Maritimes 

Qu€bec 

Ontario 

Prairies 

Colombie-Britannique 

Taux pond€r€ 

0.46 

1.23 

·1.82 

0.92 

0.54 

Tous les renseignements regus ont et§ recoupes suivant les 

r§gions, l'importance de la ville, l'age de la participante, son niveau 

de scolarite, l'occupation du charge de famille, Ie travaIl exterieur, 

si tel §tait Ie cas, Ie revenu familial, la taille de la famille, Ie 

nombre et l'age des enfants, ainsi que la langue maternelle des 

participantes. Des tableaux recapitulatifs figurent dans Ie pr§sent 

document; ils font etat des conclusions importantes tirees de l'enquete. 

La taille de l'echantillon (environ 1 500 participants) a ete 

fixee de fagon ~ assurer un degre de fiabilite statistique acceptable 

aux resultats finals et aux resultats provisoires de l'etude. Par 

exemple, en utilisant la formule de repartition habituelle, au niveau 

regional, l'erreur statistique pour un echantillon total de 1 500 

personnes, ~ un niveau de 95 pour cent, serait 2.53 pour cent; ce qui 

signifie que lorsque 50 pour cent des participantes repondent "oui" et 

50 pour cent repondent "non" , 19 fois sur 20, la reponse tom be dans la 

marge de 47.5 a 52.5 pour cent au moment de l'analyse des donnees. 



· \ 
1 C'est pourquoi, l'echantillon doit etre suffisamment vaste pour 

~ permettre de recouper les donnees relatives aux inquietudes des consom­

matrices avec une des dix variables de classification. Par exemple, les 

inquietudes des consommatrices peuvent etre analysees par region ou, par 

exemple,·par groupe d'age et donner des statistiques entierement sures, 

mais elles ne peuvent etre analysees a la fois par region et par groupe 

d'age. Dans Ie dernier cas, Ie nombre relativement petit des cases 

d'analyse individuelle (par exemple les participantes de la 

Colombie-Britannique, agees de 25 a 34 ans) produirait un nombre si 

~ considerable d'erreurs-types que les resultats seraient sans valeur 

statistique. 

Le questionnaire utilise pour mesurer les inquietudes des consom-

matrices figure integralement a l'annexe Ii il se compose de quatre 

sections importantes: 

1. D'abord une serie de questions congues d~ fagon a obtenir, sans 

suggestions de reponse, la reaction de la consommatrice liee a ses 

inquie~udes en general, en plus d'une liste des inquietudes, d'ordre 

general, enoncees dans les analyses de groupe, que la participante 

devait coter selon 11 importance qu'elle leur accordait. Pour eviter 

de donner des indices en posant toujours la meme question en premier 

lieu, on a effectue une rotation (voir annexe I, question nO 2). 

J 2. Une serie de questions destinees a obtenir, sans suggestions de 

reponse, l'opinion des consommatrices en matiere d'alimentation, en 

plus d'une liste precise des sources d'inquietude issues egalement 

des analyses de groupe; les participantes devaient coter les sujets 

suivant l'importance qu'elles leur accordaient. 
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3. Une section qui etudie les habitudes et les experiences des consom-

matrices liees a l'achat de produits alimentaires. 

4. Une serie' de questions con<;ues de fa<;on a obtenir des renseignements 

pertinents, d'ordre demographique et social. 

Chaque entrevue durait environ vingt minutes. 
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CHAPITRE III 

ANALYSES DE GROUPE PORTANT SUR LES INQUIETUDES DU CONSOMMA~EUR 

19 



III 

1. Inquietudes axees sur l'alimentation et liees a d'autres 

questions 

Les consommatrices qui ont participe aux reunions tenues soit a 

Toronto ou a Kitchener ont semble se preoccuper davantage de questions 

telles que les services de sante, l'education, l'habitation, Ie gaspil­

lage et la pollution, la conjoncture economique globale, Ie chomage, 

ainsi que la jeune generation et son avenir, que de l'alimentation .. 

~ Toutefois, Ie sentiment d'inquietude generale, lie a la majoration des 

.' 

prix donne a penser que Ie cout eleve et croissant des aliments 

preoccupait la plupart des participantes. 

2. Inquietudes liees a l'alimentation 

2.1 Additifs alimentaires 

Sans qu'il leur soit donne aucun indice, les participantes ont 

4It exprime de fortes inquietudes au sujet des additifs alimentaires. Elles 

les rejettent principalement parce qu'elles ne connaissent pas leur 

composition (c'est-a-dire que Ie jargon technique ou chimique les 

laissent confuses) et leur utilite dans les produits alimentaires 

d'aujourd'hui. Certaines croyaient que les produits alimentaires 

contenant des additifs avaient une valeur nutritive moindre. D'autres 

3 se posaient des questions au sujet de leurs repercussions a long terme 

"1 sur la sante. Quelques femmes ont mentionne que la "teinture rouge" 

etait particulierement nocive aux enfants hyper-actifs. 

Une seule participante a souleye la question des herbicides ou 

autres produits chimiques destines au traitement des plantes alimen­

taires avant leur recolte. De l'avis des consommatrices, la situation 

ideale serait qulon puisse s'abstenir d'utiliser toutes formes de 

fertilisant chimique ou d'insecticide en aerosol (plusieurs possedent 
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un potager pour leurs besoins familiaux); toutefois, elles ont fait 

preuve de r§alisme dans leur analyse de la situation et ont d§clar§ que 

4It sans pulv§risation pour contraler les maladies des plantes et les 

insectes, les r§coltes seraient peu abondantes; il s'ensuivrait 

possiblement une p§nurie d'aliments. Clest pourquoi on a jug§ que les 

insecticides §taient "Ie moindre entre deux maux". De plus, les consom­

matrices ont r§clam§ des mesures de contrale plus rigoureuses sur les 

additifs alimentaires et les produits chimiques ou tout aliment sans 

valeur nutritive, ou pour Ie moins, une simplification des termes 

utilis§s pour permettre au profane de comprendre la question des 

additifs et leur utilit§. 

2.2 Emballage"et format des produits 

Dans l'ensemble, les consommatrices se plaignaient du manque 

de normalisation dans Ie format des emballages. Elles ont reproch§ la 

multiplicit§ des formats et Ie manque d'uniformit§ dans la pr§sentation 

des diff§rentes cat§gories de produit. Pour ajouter ~ la confusion, Ie 

volume de certains produits est indique en mesures metriques; comme Ie 

nombre est necessairement plus eleve (exemple 157 mI.), il s'ensuit une 

complication pour la menagere habituee au systeme imperial. De plus,'le 

volume est generalement inscrit en nombres irreguliers (157 mI.) plutat 

qulen chiffres ronds (150 mI.). 

Une seule participante a reclame des contenants plus gros ou 

des' formats de pensions. 

L'emballage proprement dit a egalement suscite des plaintes. 

J Certaines menageres trouvaient l'emballage decevant (un contenant trop 

grand pour Ie contenu) ou trop etudie, ajoutant alors au prix des 

produits alimentaires. La viande fraiche et les legumes ont particu-

lierement fait l'objet de critique; les consornmatrices jugeaient 

l'emballage inutile et preferaient choisir elles-memes la quantite 

desir§e. 
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2.3 Prix des produits alimentaires 

• Fait etonnant, la majorite des participantes n10nt pas semble 

preoccupees outre mesure par Ie prix des aliments. Toutes ont convenu 

que les prix avaient monte considerablement au cours des dernieres 

annees, mais, a leur avis, l'augmentation n'etait pas disproportionnee a 
la hausse des salaires pour la m@me periode. Toutefois, la plupart des 

consornrnatrices avaient l'impression de payer plus cher et d'obtenir des 

produits de qualite inferieure. La plupart etaient d'avis que la 

majoration des prix provenait de l'achat de plats prepares; selon elles, 

si la menagere acceptait de consacrer plus de temps a la preparation des 

repas a partir d'ingredients de base, Ie coOt des aliments ne causerait 

pas de problemes d'ordre financier. 

La majorite des consommatrices savaient qu1un grand nombre de 

detaillants utilisaient des etiquettes indiquant Ie prix unitaire; 

toutefois, plusieurs n1en tenaient pas compte car ces dernieres etaient 

jamais "a jour" ou placees pres du produit en etalage. Certaines 

participantes ont declare utiliser une calculatrice de poche pour 

determiner l'achat "Ie plus avantageux". 

Les ecarts de prix entre les magasins ne presentaient pas un 

probleme important; l'acheteur qui desire se procurer des articles a 
prix reduits accepte d'aller d'un magasin a l'autre. Quelques femmes y 

voyaient un inconvenient;. elles voudraient pouvoir faire leurs emplettes 

I, on bon leur semble et acheter un produit (a l'exception des articles 

annonces a prix reduits) en sachant que Ie "prix est Ie m@me partout". 

Les consommatric~s eprouvaient de vives inquietudes a l'egard 

des variations hebdomadaires des prix, a l'interieur d'un m@me magasin, 

et plus particulierement les hausses importantes. Elles se plaignaient 

e surtout du fait que les detaillants changeaient les prix sur des 

articles qu'elles savaient @tre de l'ancien stock. 
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2.4 Marches d'aliments de detail 

Les consommatrices voyaient une difference entre les divers 

• marches de dftail et elles avaient leur prfffrence. La concurrence 

entre les chaInes ftait jugee acceptable. Toutefois, quelques fe~nes du 

groupe de Toronto etaient d'avis que la concurrenceftait trop forte, en 

ce sens que Ie client devait avoir des talents "d'organisateur" pour 

savoir reconnaitre les achats les plus avantageux parmi les produits 

annoncfs a prix reduits. 

2.5 La publicite 

La publicitf n'etait pas une question importantei la plupart 

des plaintes en ce sens visaient les produits s'adressant aux enfants. 

2.6 Code univ~rsel des produits (Code) 

Peu de consommatrices avaient entendu parler du Code ou de son 

utilite. En regIe generale, celles qui Ie connaissaient ne l'approu-

vaient paSi ~lles disaient aimer savoir Ie prix des produits achetfs et 

4It pouvoir verifier leur regu de caisse. Comme l'ont signalf la plupart 

des participantes de regions urbaines, son seul avantage ftait 

d'accelerer Ie service a la caisse. 

2.7 Politiques alimentaires et intervention du ~ouvernement 

dans l'industrie de l'alimentation 

Les consommatrices etaient peu sensibilisees aux politiques 

alimentaires courantes et y manifestaient peu d'inter@t. Les 

participantes du groupe de Kitchener se preoccupaient davantage de 

l'interventian du gouvernement dans la politique alimentaire; elles lui 

reprochaient d'embrouiller la situation. "II ne termine jamais 

disent-elles, les operations amorcees et ne fait que hausser les prix en 

posant trap de restrictions, ce qui entraine des dfpenses additionnelles 

pour l' epicier et Ie fabricant, lesquelles sont simplemen.t reportees sur 

Ie consommateur. Plusieurs participantes ont cite en exemple les 

etiquettes bilingues qui "doublent les frais d'impression". 
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De l'avis de plusieurs, Ie seul secteur qui necessite une 

• intervention accrue du gouvernement est celui·des additifs alimentairesi 

s'il n'est pas possible de reduire la quantite allou~e, on devrait au 

moins expliquer leur utilite. Les participantes croyaient egalement 

qu'un contrale plus rigide devait etre exerce sur la liste des 

ingredients pour empecher Ie fabricant d'utiliser les mots lIet/ou". Le 

consommateur veut savoir, par exemple, si un produit contient de l'huile 

de mals ou de l'huile d~ palme. 

2.8 ~rovisionnement futur en produits alimentaires 

Les consommatrices des deux groupes ne se sont pas arretees a 
la question de l'approv{sionnement futur, surtout pas a l'echelle 

mondiale. Elles se preoccupaient davantage de la qualite que de la 

quantite des produits qui seront disponibles dans les annees a venir. 
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CHAPITRE IV 

INQUIETUDES DU CONSOMMATEUR - ENQUETE QUANTITATIVE 
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IV 

Llanalyse qui suit fournit des observations sur les inquietudes 

de toutes les consommatrices echantillonneesi lorsque les reponses 

donnees font etat de differences significatives dans chacune des 

categories de variables de classification (par exemple la region, llage, 

le revenu, etc.); lesdites differences sont mentionnees clairement. 

Le questionnaire comptait en tout 33 questions; les reponses se 

recoupaient suivant onze variables de classification. Ainsi, llanalyse 

a produit 333 (33 x 11) tableaux distincts. On a tente de condenser en 

presentant des tableaux recapitulatifs qui se fondent sur le taux de 

distribution de llechantillon total et non sur la repartition des 

variables de classification. 

1. Inquietudes du consommateur - Generalites 

On a demande aux participantes dlindiquer les sujets ou les 

questions qui les preoccupaient particuli~rement ~ llechelle nationale. 

Deux lIinquietudes ll ont en moyenne ete retenues par personne. Les 

resultats recapitulatifs figurent aux tableaux 1 et 2. 

Plus de 25 pour cent des personnes interrogees ont declare etre 

fort inqui~tes du II c h8mage au Canada ll
• Ce probl~me a ete signale plus 

3 frequemment par des residantes de la'Colombie-Britannique que par celles 

du Quebec. Les questions de llunite nationale et du separatisme 

quebecois venaient au second rang (environ 14 pour cent) et 

preoccupaient davantage les participantes qui jouissaient dlun revenu 

superieur ~ la moyenne. Quant ~ 11 inflation et au coOt eleve de la vie, 

12 pour cent slen inquietaient. 11 faut nommer, entre autres probl~mes 

lies ~ llinflation, les prix eleves ou croissants, ,Ie prix exorbitant 

des produits alimentaires signale 'respectivement par 6 et 5 pour cent 
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des participantes. Le coat §lev§ des aliments inqui§tait surtout les 

personnes plus agees. L'education, la conjoncture economique globale, 

Ie gouvernement, la jeune g§n§rat~on, la politique et certains fonction-

~ naires ont §te identifies comme des sources d'inquietude par 10, 9, 6,6 

i et 5 pour cent des participantes respectivement; 5 pour cent des 
! , 

:I consommatrices echantillonnees ont declare n'avoir aucun sujet 

d'inquietude. 

Tableau 1 - Principaux sujets d'inqui§tude signales par les 

consommatrices 

Sujets % de l'§chantillon 

Chomage 

Unit§ nationale - S§paratisme queb§cois 

Coat §lev§ de la vie 

Inflation 

Educqtion 

Conjoncture economique 

Prix eleves et croissants 

Jeune g§n§ration 

Gouvernement 

Politique 

Aucune inquietude 

Prix elev§ des aliments 
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Tableau 2 recoupant les principaux sujets d'inquietude signales par les 

consommatrices et des variables de classification selectionnees 

Sujet Variable de classification Taux de 
l'echantillon 
total 

Maritimes Quebec 

Chomage 

unite nationale/ 
separatisme quebecois 

Cout eleve 
des aliments 

Ontario Prairies Colombie- Toutes les 
Britannique categories 

Revenu 

Age 

Total pour 
Ie Canada 

Total pour 
Ie Canada 

2. Degre d'inquietude des consommatrices - Questions d'ordre 

general selectionnees a l'avance 

On a lu aux participantes une liste des sujets qui avaient ete 

cernes anterieurernent, lors des analyses de groupe, et qui etaient 

consideres comme une source de preoccupation' irnportante. On leur a 

dernande d'attribuer une cote de I a 10 suivant qu'elles etaient tres 

preoccupees (cote 10) ou peu inquietes (cote 1). L~s sujets reten~s ont 

ete les suivants: 
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.Sant§ et services de sant§ Crime 
~ 

Inflation D~penses du gouvernement 

Gaspillage Pollution 

Alimentation Ressources ~nerg~tiques 

Statut de la femme Unite nationale 

Habitation Discrimination 

Personnes ag~es Impots 

Chomage Jeune G~n~ration 

Education 

La repartition des cotes en trois cat~gories (10, 8 a 10, 1 a 7) 

est quelque peu traire; toutefois, elle fournit une mesure de 

r~f~rence qui permet d'~valuer le degr~ et la gamme des inqui~tudes 

liees aux questions selectionnees. 

La question de "l'inflation" a regu la cote la plus elev~e (8.5 

en moyenne), c'est-a-dire que dans l'ensemble, les participantes (apres 

4It la lecture de la liste des sujets) ont exprim~ plus d'inqui~tude a ce 

sujet que pour toute autre question. Seulement trois autres domaines 

ont obtenu une cote de 8 ou plus, a savoir le crime (8.1), le chomage 

(8.1) et l'education (8.0). Toutefois, les inquietudes en matiere 

d'alimentation ont obtenu dans l'ensemble une cote relativement elev~e 

(7.9); ~taient surtout pr~occup~es les participantes possedant une 

famille nombreuse (Voir le tableau 4). Seulement trois des sujets 

enumeres ont et~ cotes en dessous de 7. Le statut de la femme (5.8) 

venait au dernier rang, pr§ced§ de l'habitation (6.2) et la 

discrimination (6.8). 

Le tableau 3 fait etat de la "cote moyenne 'l (colonne 1), le taux 

des participantes allouant la cote maximale de 10 (colonne 2), ainsi que 

les cotes 8 a 10 inclusivement (colonne 3) et 1 a 7' inclusivement 

(colonne 4). 
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j T'ableau 3 - Degre d' inquietude des consommatrices - Sujets selectionnes 

a l'avance 

Sujets Cote moyenne 10 

Inflation 

Crime 

Education 

Chomage 

Jeune generation 

Alimentation 

Sante et services de sante 

Depenses du gouvernement 

tit Impots 

Pollution 

Ressources energetiques 

Personnes agees 

Gaspillage 

Unite nationale 

" Discrimin~tion 

Habitation 

Statut de la femme 

Pourcentage des participantes 
allouant une cote* de 

8 ou plus 7 ou moins 

* Cote 10 = tres inquietei cote 1 = peu inquiete 
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Tableau 4 recoupant les inquietudes en matiere d'alimentation et la 

categorie indiquant la taille de la famille 

Sujet Variable de classification 

Taille de la famille (Nbre de personnes) 

Toutes les categories 
Alimentation 
(cote moyenne) 

Plus de 75 pour cent des participantes ont attribue a l'inflation 

une cote de 8 ou plus, denotant un degre d'inquietude relativement 

eleve. Le crime, l'education, Ie chomage, la jeune generation et 

l'alimentation etaient, dans l'ordre, des sources de moindre inquietude, 

mais ils demeuraient plus importants que d'autres sujets ou questions. 

Parmi les personnes interrogees, 66 pour cent avaient accorde une 

~ cote de 8 ou plus aux sujets precites et environ 50 pour cent, une cote 

de 10 (tres preoccupees) au domaine de l'alimentation. 

3. Inquietudes a l'egard de la sante et des services de sante, 

l'inflation et le gaspillage 

Toutes les participantes qui avaient attribue une cote de 9 ou 10 

a la sante et aux services de sante, a l'inflation, au gaspillage et a 

l'alimentation (voir ci-apres), ont dO donner les raisons de leurs 

inquiet~des. On a chercne a obtenir des renseignements precis sur la 

sante, l'inflation et le gaspillage, puisque l'analyse des sujets de 

discussion des groupes indiquait que ces trois domaines avaient, dans 

l'ensemble, provoque un debat spontane sur des questions connexes 
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aYllalimentation. Par consequent, une etude plus approfondie de ces 

trois sujets semblait se justifier. On a permis a chacune des 

• participantes de donner plus dlune reponsei clest pourquoi Ie chiffre 

indiquant Ie pourcentage est, dans certains cas, superieur a 100. 

-tt 

3.1 Sante et services de sante 

Un peu plus de 33 pour cent des participantes ont accorde au 

domaine de la sante une cote de 9 ou 10, et les raisons invoquees 

figurent, par ordre dlimportance, dans Ie tableau 5. 

Tableau 5 - Raisons invoquees comme sources importantes dlinquietude en 

matiere de sante et de services de sante 

Raisons Pourcentage des reponses 

Amelioration des services de sante 

Penurie de medecins totale ou partielle 

Penurie dlhospitaux ou espace disponible limite 

Amelioration des services hospitaliers 

Coat eleve des services de sante 

Medecins incompetents 

Intensification de la recherche 

; . Information accrue dans Ie domaine de 11 alimentation 

Fait peu etonnant, les jeunes participantes qui possedaient un 

taux de scolarite superieur a la moyenne et qui etaient meres de jeunes 

enfants ont reclame, plus que tout autre groupe, des renseignements 

e add i tionnels sur 11 alimentation (Ve.ir Ie tableau 6). 

32 



Tableau 6 recoupant les demandes de renseignements additionnels sur 

e l' alimentation et l' age, le niveau de scolari te et le cycle de vie 

familiale des participantes 

Taux de chaque categorie de variable 

Reponse 

Renseignements additionnels 
requis (alimentation) 

Age 

Scolarite 

Pourcentage de 
l'~chantillon 
total 

Toutes les 
categories 

Renseignements 
additionnels 
requis 
(alimentation) 

~tudes primaires ~tudes secondaires ~tudes 
universitaires 

Renseignements 
additionnels 
requis 
(alimentation) 

Cycle de vie 
Mariees, agees de moins de 45 ans, 
ayant des enfants ages de 
moins de 6 ans plus de 6 ans 

3.2 Inflation 

Moyenne de 
toutes les 

·autres 
categories 

Pres de 60 pour cent des participantes ont attribue a 
"l'inflation" une cote de 9 ou la, soit un degre d'inquietude 

relativement eleve. Les principales raisons invoquees figurent au 

tableau 7. 



IV 

Tableau 7 - Raisons expliquant pourquoi l'inflation est une source 

importante d'inquietude 

Raisons Pourcentage des reponses 

coat de la vie eleve (prix croissants) 
Difficultes financieres pour l'employe 
a revenu fixe; salaire trop bas; aucune 
augmentation 

cout eleve des aliments 

Coat eleve du vetement 
coat §leve des services d'utilite publique 
et du mazout 

Coat ~lev§ du logement 

A l'echelle regionale, les participantes du Quebec et des 

Maritimes se preoccupaient davantage du coat §leve des aliments, comme 

facteur determinant de l'inflation, que celles de l'Ontario, des 

Prairies et de la Colombie-Britannique. (Voir Ie tableau 8). 

Tableau 8 recoupant les regions et le~ reponses invoquant Ie coat eleve 

des aliments comme facteur d'inflation 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Raison 
Regions 

Maritimes Quebec Ontario Prairies 

Coat §leve e des aliments 

Colombie­
Britannique 

Toutes 
les 
categories 



3.3 Gaspillage 

Environ 33 pour cent des participantes ont attribue au 

"gaspillage" une cote de 9 ou 10. Les principales raisons mentionnees 

figurent au tableau 9. 

Tableau 9 - Raisons expliquant pourguoi Ie gaspillage est une source 

importante d'inquietude 

Raisons 

Gaspillage considerable, en general 

Perte excessive d'aliments 

Recyclage insuffisant 
Deperdition d'energie et gaspillage des 
ressources naturelles 

Gaspillage excess if de la part du gouvernement 

• Pollution 

Emballage perdu 

Accumulation de dechets et pollution 

de l'environnement 

Pourcentage des reponses 

En regle generale, les participantes plus agees s'inquietaient 

davantage du "gaspillage d'aliments" (31 pour cent de toutes les parti-

cipantes agees de 65 ans et plus ont invoque cette raison, comparative-

ment a un taux maximal de 16 pour cent des consommatrices des deux 

groupes, agees de moins de 35 ans. 

4. Raisons des inquietudes en matiere d'alimentation 

Pres de 50 pour cent des participantes ont attribue a 
"l'alimentation" une cote de 9 ou 10, soit un degre d'inquietude tres 

eleve. Les principales raisons invoquees, ainsi que des donnees 

pertinentes importantes se recoupent aux tableaux 10 et 11. 
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Tableau 10 - Raisons des inquietudes liees a l'alimentation 

Raisons Pourcentage des reponses 

Prix exorbitants ou croissants 

Qualite des produits alimentaires 

Additifs et transformation alimentaire globale 

Valeur nutritive des aliments 

Quantite excessive de plats prepares 

Le cout eleve ou croissant des produits alimentaires a ete cite 

comme une source d'inquietude par 75 pour cent des participantes des 

provinces maritimes, lesquelles ont attribue a l'alimentation une cote 

de 9 ou 10, comparativement a moins de 50 pour cent des Quebecoises 

tt interrogees dont Ie degre d'inquietude, quoique eleve, restait inferieur 

a celui qulon avait note dans les regions des Prairies et des Maritimes. 

Dans l'ensemble, la consommatrice plus jeune et la femme qui travaillait 

a l'exterieur du foyer se preoccupaient davantage de la qualite des 

produits alimentaires. 

La questi9n des additifs et celIe de la transformation 

alimentaire globale inquietaient davantage les consommatrices de la 

Colombie-Britannique et du Quebec et plus particulieremen cell s qui 

jouissaient d'un revenu superieur a la moyenne, que celles des 

Maritimes. Les participantes qui avaient fait des etudes 

post-secondaires s'interessaient davantage a la valeur nutritive de tous 

les aliments et s'opposaient a la consommation de plats prepares. 
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L'analyse qui precede fait etat des inquietudes des consomma­

trices qui ont attribue a l'alimentation une cote de 9 ou 10. Si les 

participantes accordaient une cote de 8 ou moins, comme l'ont fait 55 

pour cent des personnes interrogees, elles devaient fournir des 

renseignements precis sur la question. En raison de leur degre de 

preoccupation moindre, on a fait une distinction entre leurs reponses et 

celles des participantes precedentes. Les principales raisons fournies 

par les consommatrices de ce groupe etaient essentiellement les memes 

que celles du premier groupe, a savoir (suivant Ie nombre de mentions): 

Prix exorbitants ou croissants 

Additifs et transformation alimentaire globale 

Qualite des alimerits 

Valeur nutritive 

Emballage 

Insuffisance de fruits et de legumes frais et manque de 

fraicheur. 

Fait qui n'etonnera personne, un grand nombre de participantes du 

groupe precite n'eprouvaient aucune inquietude au sujet de 

l'alimentation. 
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5. Degr~ d'inqui~tude en mati~re d'alimentation - Questions 

s~lectionn~es a l'avance 

On a lu aux participantes une liste de sujets li~s a l'alimen-

tat ion et a l'industrie alimentaire, lesquels avaient ~t~ decel~s au 

cours des analyses des groupes sp~ciaux men~es avant l'enquete 

quantitative: ils ~taient consid~r~s comme des sources d'inquietude 

possibles pour Ie consommateur. De nouveau, on a demand~ aux 

participantes d'attribuer a chaque sujet une cote allant de 1 a 10 

suivant qu'elles ~taient tr~s pr~occup~es (cote 10) ou peu inqui~tes 

(cote 1). Les r~sultats sont exposes somrnairement au tableau 12. 

II est ~vident, une fois de plus, que la diff~renciation dans la 

r~partition des cotes attribu~es en un nombre pr~cis de categories est 

quelque peu arbitraire. Toutefois, une telle cat~gorisation fournit une 

mesure de r~f~rence simple et extremement pratique pour ~valuer Ie degr~ 

et la port€e des inquietudes que Ie consommateur entretient a l'endroit 

~ de sujets selectionn~s, li~s a l'alimentation et a l'industrie 

alimentaire. 

Plus de 40 pour cent des participantes ont attribue a dix sujets 

donn€s une cote de 8 ou plus (indiquant un degre d'inqui€tude 

relativement €lev€). Les questions d'ordre pecuniaire venaient au 

premier rang et portaient sur les points suivants: Le niveau absolu des 

prix (84 pour cent l'ont cot€ a 8 ou plus); les variations hebdomadaires 

des. prix (73 pour cent l'ont cot€ a 8 ou plus); ~t les €carts de prix 

entre les differents magasins (58 pour cent l'ont cote a 8 ou plus). 

Pr~s de 75 pour cent des participantes se sont montr€es fortement 

pr€occupees par la valeur nutritive des aliments. 

6. Les trois principales sources d'inqui€tude des consommatrices 

liees a l'alimentation et a l'industrie alimentaire 

Apr~s avoir inscrit, suivant la formule decrite a la section 

pr~cedente, Ie "degr~ d'inqui€tude" des participantes, on leur a demand§ 

de d€terminer leurs trois principales sources de preoccupation li€es 
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Tableau 12 - Degre d'inquietude des consommatrices en matiere 

d'alimentation - Questions selectionnees a l'avance 

Pourcentage des participantes, 
suivant la cote attribuee 

Sujets Cote 
moyenne 

1. Prix des aliments 

2. Valeur nutritive des aliments 

10 8 ou 
plus 

De 7 
a 4 

3. Variations hebdomadaires dans Ie prix des aliments 

4. Datation des produits alimentaires 

5. Additifs alimentaires 

6. Texte des etiquettes 

Moins 
de 3 

7. Ecarts dans Ie prix des aliments entre les differents magasins 

8. Transformation des aliments 

9. Mesures metriques 

10. Services du detaillant au consommateur 

11. Rabais de la semaine 

12. Emballage 

13. Facilite de l'approvisionnement 

14. Longues files dans les supermarches 

15. Etiquettes bilingues . 

16. Publicite des produits alimentaires 

17. Formats de presentation des produits alimentaires 

18. Plats prepares 

19. Coupons remboursables 

20. Concurrence entre les supermarches 
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~ l'alimentation et d'en donner les raisons. A ce stade de l'entrevue, 

les participantes ont ete appelees ~ indiquer (sans suggestions de 

reponse) dans quelle mesure la question de l'alimentation les 

preoccupait. Toutefois,la presente serie de questions etait dirigee, 

en ce sens que les participantes avaient ~ choisir, ~ partir d'une liste 

de vingt sujets d'inquietude possibles issue de la serie de questions 

precedente. plus de 5 pour cent des personnes interrogees ·se sont 

montrees particulierement preoccupees par les cinq questions suivantes 

(Voir Ie tableau 13). 

Tableau 13 - Principales inquietudes liees ~ l'alimentation et a 

l'industrie alimentaire 

Sujets Pourcentage des participantes 
sletant montrees particulierement 
inquietes au sujet d'une question 
en particulier* 

Prix exorbitants ou croissants trop rapidement 

Additifs alimentaires en quantite excessive; 
les produits chimiques sont dangereux 

Valeur nutritive insuffisantei necessite 
d'accroltre la valeur des produits alimentaires 

Qualite des produits alimentaires inacceptable 

Hausse constante du prix des aliments d'une semaine a l'autre 

* D'apres les reponses regues des participantes qui ont exprime des 
inquietudes au sujet de l'alimentation, c'est-a-dire plus de 99 pour 
cent de l'echantillon total. 

Les ecarts notes au niveau des inquietudes des consommatrices, 

suivant les diverses categories retenues, figurent aux tableaux 14, 15 

et 16. 
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Trois des "sources d'inquietude" mentionnees Ie plus frequemment 

touchaient Ie prix des aliments. Les consommatrices des provinces 

Maritimes se sont montrees particulierement preoccupees par les prix des 

aliments, les trouvant soit trop eleves ou croissant trop rapidement, 

tandis que les participantes quebecoises etaient dans l'ensemble moins 

inquietes que celles des autres regions. De plus, cette question 

preoccupait les participantes plus agees (45 ans et plus), celles qui 

avaient charge d'une famille dont Ie chef n'exergait pas un emploi de la 

categorie dite "professionnelle " et celles qui possedaient une petite 

famille ou une famille nombreuse. Dans cette derniere categorie 

s'inscrivaient les personnes dont Ie revenu etait fixe ou qui 

possedaient un nombre d'enfants superieur a la moyenne. 

Contrairement aux consommatrices des Maritimes et du Quebec, celles 

de la Colombie-Britannique etaient fortement preoccupees par les 

additifs alimentaires. En regIe generale, les participantes dont Ie 

~ revenu etait superieur a la moyenne ou qui possedaient un niveau de 

scolarite plus eleve condamnaient l'utilisation des additifs ali-

mentaires et reclamaient une meilleure valeur nutritive des produits 

alimentaires. La qualite des produits alimentaires inquietait davantage 

la consornrnatrice quebEkoise que celIe de la region des Prairies. Enfin, 

les variations hebdomadaires dans Ie prix des aliments se sont revelees 

moins importantes pour les consommatrices de la Colombie-Britannique que 

pour celles des autres provinces ou regions. 

Le tableau 17 donne un apergu sommaire des reponses apportees aux 

questions axees sur les trois principales causes d'inquietude en matiere 

d'alimentation. Dans une large mesure (et ainsi qu'il avait ete prevu), 

elles refletent les secteurs de l'alimentation qui preoccupaient les 

consommatrices au plus haut point et leur degre d'importancei elles sont 

exposees au tableau 13 (c'est-a-dire que Ie tableau fait etat des 

principales sources d'inquietude des consommatrices, en matiere 

d'alimentation, et les raisons qui les inspirent). 
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Tableau 14 recoupant les inquietudes liees a la majoration subite des 

prix ou aux prix exorbitants des aliments et des variables de 

classification selectionnees 

Sujets 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

Regions 

Pourcentage de 
11 echantillon 
total 

Maritimes 6uebec Ontario Prairies Colombie- Toutes 
Britannique les 

categories 

Prix exorbitants 
ou croissant trop 
rapidement 

Age 

" 

Occupation du charge de famille 

Categorie 
Professionnelle/ Professeur/ 
executive autre prof. 

Cadres Employe Toutes les 
inferieurs de bureau autres 

Taille de la famille 
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Tableau 15 recoupant les additifs alimentaires et des variables de 

classification selectionnees 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

Regions 

Pourcentage de 
l'echantillon 
total 

Maritimes Quebec Ontario Prairies Colombie- Toutes les 
Britannique categories 

Inquietudes 
liees aux 
additifs 
alimentaires 

Revenu 

Tableau 16 recoupant les inquietudes liees a la qualite des aliments et 

aux variations hebdomadaires des prix et les regions 

Qualite des 
aliments 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

Regions 
Maritimes Quebec Ontario Prairies Colombie­

Britannique 
Toutes 
les 

categories 

_variations 
hebdomadaires 
des prix 
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Tableau 17 - Expose des trois principales sources d'inquietude liees a 
l'alimentation et ~ l'industrie alimentair~ 

Sujets 

Prix exorbitants ou croissant 
trop rapidement 

Additifs alimentaires en quantite 
inacceptable; les produits chimiques 
sont dangereux 

Valeur nutritive des aliments 
insuffisante; 

Qualite des produits alimentaires 
insuffisante 

Pourcentage des participantes* 

4It Fralcheur des produits insatisfaisante 

Hausse hebdomadaire des prix inacceptable 

Datation des produits alimentaires pour 
en assurer la fralcheur 

Emballage perdu 

Ecarts de prix inacceptables entre 
les differents magasins 

Renseignements additionnels sur les 
etiquettes 

Confusion liee aux mesures 
metriques 

Emballage inadequat pour proteger 
la fralcheur des aliments 

* D'apres les reponses des participantes qui ont exprime des 
inquietudes au sujet de l'alimentation, c'est-~-dire plus de 99 pour 
cent de l'echantillon total. 



En resume, les secteurs de l'alimentation que les consommatrices ont 

i ~ critique avec Ie plus de vehemence sont les suivants: 

Les prix (Ie niveau, ainsi que les variations hebdomadaires et les 
ecarts entre les differents magasins) 

La valeur nutritive 

Les additifs alimentaires 

La qualite des aliments 

La fraicheur des produits alimentaires 

L'emballage 

Les mesures metriques 

7. Inquietudes du conso~mateur liees ~ la fabrication des produits 

alimentaires et a la chaine de commercialisation 

On a demande aux participantes d'indiquer quels secteurs de la 

chaine de commercialisation les preoccupaient davantage et d'en donner 

les raisons. Elles ont ete appelees a don~er des precisions a partir 

d'une liste sur laquelle figuraient les principaux participants, soit 

les agriculteurs, les conseils de commercialisation, les fabricants de 

produits alimentaires, les grossistes et les detaillants. Les resultats 

recapitulatifs sont exposes aux tableaux 18 a 22. 

Tableau 18 - Secteurs de la chaine d'alimentation designes comme les 

principales sources d'inquietude 

o 

Secteurs 

Agriculteurs 

Detaillants 

~ Fabricants de produits alimentaires 

Conseils de commercialisation 

Grossistes en alimentation 

Ne sait pas (NSPt 

pourcentage de-l'echantillon 



Les participantes de la Colombie-Britannique, plus que celles des 

autres provinces ou r~gions, ont exprim~ des inqui§tudes au sujet des 

conseils de commercialisation, tout comme l'ont fait les consommatrices 

d'Sge moyen. La situation des agriculteurs pr~occupait les partici-

pantes de milieux ruraux, tandis qu1au Qu~bec, l'accent portait sur Ie 

grossiste en alimentation. En regIe g~n~rale, les jeunes consommatrices 

et celles dont Ie revenu familial ~tait sup~rieur ~ la moyenne ou qui 

poss~daient un taux de scolarit~ plus ~leve s'inquietaient·davantage de 

la fabrication et de la transformation des aliments que tout autre 

groupe interrog~. 

En ce qui t les agriculteurs, les raisons invoqu~es etaient 

g~n~ralement positives, ~ savoir: 

Les ~griculteurs n10nt pas un revenu suffisant. 

lIs n'obtiennent pas leur juste part. 

Les agriculteurs doivent travailler fort. 

Les aliments proviennent du travail des agriculteurs. 

Les agriculteurs ne peuvent survivre sans aide. 

Dans l'ensemble; les observations positives (fait peu ~tonnarit) ont 

ete communiquees par des participantes de milieux rurauxet dont l'age 

etait superieur ~ la moyenne. 

Les conseils de commercialisation inquietaient certaines partici-

pantes pour les raisons suivantes: 

Leurs pouvoirs sont trop etendus. 

lIs sont responsables des prix exorbitants. 

Par contre, d'autres ont affirme: 

lIs se montrent injustes envers les agriculteurs. 

Les secteurs de la fabrication et de la transformation des aliments 

ont fait l'objet de critiques generalement exprimees comme suit: 

lIs controlent la qualite des produits alimentaires. 
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Ils font un usage immodere des additifs. 

La proprete et l'hygi~ne laissent ~ desirer. 

Leur marge de profit est excessive. 

lIs fixent les prix. 

lIs doivent faire l'objet d'inspections plus attentives. 

Les sommes consacrees ~ l'emballage sont trop elevees. 

La maj~rite des participantes qui ont designe les grossistes comme 

leur principale source d'inquietude l'ont fait pour les raisons 

suivantes: 

Les grossistes reg issent les""'prix. 

Les gros: 5 ont une marge">de profit excessive. 

Dans l'ensemble, des observations semblables ont ete recueillies ~ 

l'endroit des detaillants. 

En resume, tous les elements de la chaine alimentaire, a l'exception 

de l'agriculteur, ont ete vivement critiques par la majorite des 

.~ consommatrices interrogees. Par contre, les observations visant les 

agriculteurs etaient positives; cette attitude s'explique facilement en 

raison du grand nombre de participantes provenant de milieux ruraux. 

Tableau 19 recoupant les participantes preoccupees par la situation des 

agriculteurs et la population des regions etudiees 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

Population des regions etudiees 

Sujets 1 000 ou moins 1 000 ou plus 

Agriculteurs 

"48 

Pourcentage de 
l'echantillon 
total 

Toutes les 
categories 



1 Tableau 20 recoupant les participantes preoccupees par les conseils de 

e commercialisation, les regions et 11 age 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

sujet Region 

Pourcentage de 
llEkhantillon 
total 

Maritimes Quebec Ontario Prairies Colombie- Toutes les 
Britannique categories 

Conseils 
de commercialisation 

Age 

Toutes les 
categories 

Tableau 21 recoupant les inquietudes des consommatrices au sujet des 

grossistes en alimentation et les regions 

SUjet 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

Regions 

Maritimes Quebec Ontario Prairies Colombie­
Britannique 

Grossistes 
en alimentation 
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Pourcentage de 
llechantillon 
total 

Toutes les 
categories 
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Tableau 22 recoupant les participantes preoccupees au sujet de la 

~ transformation et de la vente au detail des aliments, l'age et Ie revenu 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Sujets 

Transformation 
des aliments 

Vente au detail 

Transformation 
des aliments 

Vente au detail 

Variable de classification 

Age 

Revenu 

Pourcentage de 
l'echantillon 
total 

Toutes les 
categories 

Toutes les 
categories 

8. Habitudes et incidents lies a l'achat de produits alimentaires 

8.1 Habitudes liees a l'achat de produits alimentaires 

On a demande aux par~icipantes de designer l'endroit ou elles 

faisaient la plupart de leurs emplettes d'epicerie. Environ 60 pour 

cent se limitaient a un seul magasin, 23 pour cent changeaient de 

magasin, tandis que les autres encourageaient un marchand en 

particulier, mais faisaient occasionnellement des achats ailleurs. Les 

participantes de la Colombie-Britannique ne semblaient pas, contraire­

e ment a celles des autres provinces .ou regions, se limiter a faire leurs 

emplettes dans un seul magasin. (Voir Ie tableau 23). 
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Le tableau 23 fait §tat des raisons invoqu§es par les participantes 

pour expliquer leurs habitudes quant ~ l'achat de produits alimentaires, 

dans un seul magasin ou dans diff§rents magasins. 

Tableau 23 recoupant les r§gions et les habitudes des consommatrices en 

matiere d'aEProvisionnement 

Pourcentage de chaque categorie de variable 

Variable de classification 

Sujets R§gions 

Maritimes Qu§bec Ontario Prairies Colombie­
Britannique 

Differents 
magasins 

Un seul 
magasin 

Pourcentage de 
l'echantillon 
total 

Toutes les 
cat§gories 

Tableau 24 - Raisons donnees pour expliquer les habitudes en matiere 

d'approvisionnement 

Raisons 

Pour des raisons 
de commoditei economie 
de temps et d'essence 

Prix raisonnables 

Prix inferieurs 

Produits vend us a rabais 

Magasin convenable 

Consornrnatrice familiaris§e 
avec la disposition du 
magasin 

Service satisfaisant 

Aucun autre magasin dans la region 

Pourcentage de l'echantillon total 



8.2 Incidents lies a l'achat de produits alimentaires 

Environ 20 pour cent des participantes se sont retrouvees dans une 

~ situation desagreable alors qu'elles faisaient leurs emplettes a leur 

supermarche habituel. Cette situation s'est produite presque deux fois 

plus souvent au Quebec que dans les provinces Maritimes. Les jeunes 

consommatrices, en particulier, 'ont ete plus touchees que tous les 

autres groupes d'acheteurs (Voir Ie tableau 25). 

Tableau 25 recoupant les r~gions et les groupes d'a~e ainsi que Ie 

pourcentage des consommatrices qui ont connu un incident desagreable 

dans un supermarche 

Sujet 
Pourcentage de chaque categorie de variable 

Regions 

Maritimes Quebec Ontario Prairies Colombie­
Britannique 

Incident 
desagreable 
dans un 
supermarche 

Age 

Pourcentage de 
l'echantillon 
total 

Toutes les 
categories 

. L'incident desagreable mentionne Ie plus frequemment touchait les 

produits defraichis ou endommages, Ie manque de courtoisie de la part du 

personnel, un service lent et les longues files de clients. En regIe 

generale, la reaction des consommatrices a ete la suivante: n'ont rien' 

fait, sont sorties, ont retourne l'article et obtenu un remboursement, 
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8.2 Incidents lies a l'achat de produits alimentaires 

Environ 20 pour cent des participantes se sont retrouvees dans une 

situation desagreable alors qu'elles faisaient leurs emplettes a leur 

supermarche habituel. Cette. situation s'est produite presque deux fois 

4 plus souvent au Quebec que dans les provinces Maritimes. Les jeunes 

.J 

consommatrices, en particulier, 'ont ete plus touchees que tous les 

autres groupes d'acheteurs (Voir le tableau 25). 

Tableau 25 recoupant les regions et les groupes d'a~e ainsi que le 

pourcentage des consommatrices gui ont connu un incident desagreable 

dans un supermarche. 

sujet 
Pourcentage de chaque categorie de variable 

Regions 

Maritimes Quebec Ontario Prairies Colombie­
Britannique 

Incident 
desagreable 
dans un 
supermarche 

Age 

Pourcentage de 
l'echantillon 
total 

Toutes les 
categories 

L'incident desagreable mentionne le plus frequemment touchait les 

produits defraichis ou endommages, le ~anque de courtoisie de la part du 

personnel, un service lent et les longues files de clients. En regle 

generale, la reaction des consommatrices a ete la suivante: n10nt rien 

fait, sont sorties, ont retourne l'article et obtenu un remboursement, 
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et ont parle au gerant ou a un employe. Seulement 20 pour cent des 

~ participantes avaient en memoire un incident desagreable lie a l'achat 

d'alimentsi il n'a donc pas ete possible de recouper les renseignements 

obtenus et les variables de classification, puisque le nombre de 

consommatrices echantillonnees etait trop restreint pour fournir des 

donnees statistiques valables. 

8.3 Code universel des produits (Ie Code) 

Dans un avenir prochain, des lecteurs optiques seront installes aux 

caisses de plusieurs grandes chaines de supermarches canadiens. Le Code 

universel des produits (Ie Code) figure sur la plupart des produits 

alimentaires entrainant"une amelioration considerable au niveau de la 

transformation des aliments. 

Pour connaitre la reaction du consommateur et son acceptation d'un 

syst~me de verification automatisee, on a demande aux participantes 

d'indiquer si elles etaient familiarisees avec le Code universel des 

produits. Seulement 15 pour cent ont repondu affirrnativement. De toute 

evidence, si les detaillants veulent convaincre le public de la validite 

du Code et de l'efficacite des lecteurs optiques, ils doivent d'abord 

Ie sensibiliser au nouveau systeme et donner des raisons valables quant 

aux avantages qu'ils representent pour le consommateur. La possibilite 

de controler plus efficacement les pertes de stock, et de faciliter le 

rea'pprov isionnement, la disposition des etalages et 11 affectation des 

employes sont de bonnes raisons qui justifient l'utilisation d'un 

lecteur, rnais arriveront-elles a convaincre Ie consomrnateur inquiet que 

Ie syst~me de verification automatisee est a son avantage du point de 

vue pecuniaire! 
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9. Intervention du gouvernement face aux inquietudes du consommateur 

en matiere d'alimentation 

Sept categories importantes se degagent des reponses apportees a la 

question: II$.. votre avis, que devrait faire Ie gouvernement, face aux 

inquietudes du consommateur en matiere d ' alimentation?1I Les reponses 

figurent au tableau 26 ci-dessous. 

Tableau 26 - Reponses apportees a la question IIQue devrait "faire Ie 

gouvernement face aux inquietudes du consommateur en matiere 

d'alimentation? 

Categories de reponses 

Freiner l'inflationi 
reduire les prix 

Augmenter Ie nombre des inspecteurs 
et des inspections pour verifier 

Pourcentage de l'echantillon total 

la qualite et la fralcheur des produits 

Rien ne peut etre, ne sera ou 
ne devrait etre fait 

Exercer un contrale plus stricti 
effectuer des recherches sur la 
transformation des aliments, leur 
valeur nutritive et les additifs 
alimentaires 

Ameliorer la situation par quelque 
moyen que ce soit 

Exercer un contrale plus strict 
sur les secteurs de l'alimentationi 
les intermediaires 

Renseigner davantage Ie consommateuri 
Ie sensibiliser 

NSP 
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En comparaison, les participantes des provinces Maritimes etaient, 

plus que celles des autres regjons, convaincues que Ie gouvernement 

devrait freiner l'inflation et reduire Ie prix des aliments. Les 

consornrnatrices quebecoises ont reclame un plus grand nombre 

d'inspecteurs et d'inspections pour verifier la qualite et la fraicheur 

des produits alimentaires. Dans les provinces des Prairies et en 

Colombie-Britannique, les participantes etaient d'avis que Ie 

gouvernement devrait exercer un contra Ie sur les membres de la chaine 

alimentaire (c'est-~-dire les intermediaires). Toutefois, pr~s de 30 

pour cent des personnes interrogees n'ont pu repondre ~ la question "Que 

devrait faire Ie gouvernement?" 
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2 Etude NO 7106 

3 Date 

4 

S Entr. NO 
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e 

7 

8 

9 Ref. 

10 Bon Je suis M de 1a compagnie 
Adcom Research Limited. Nous effectuons une enqu§te 
pour d§celer 1es principales sources d'inqui§tude du 
consommateur canadien d'aujourd'hui et nous aimerions 
connaitre votre opinion. 

" / .1\'-
(DEMANDER A PARLER A LA CHARGEE DE FAMILLE, AGEE DE 
18 ANS ET PLUS.) 

Auriez-vous l'obligeance de r§pondre ~ quelques questions? 

11 A. Comme je dois remplirune formule, pourriez-vous 
m'indiquer dans quel groupe d'age vouS vous placez? 

12 (LIRE LA LISTE) 

13 Moins de 18 ans (TERMINER) 
Entre 18 et 24 (POURSUIVRE) 

" 25 et 34 (POURSUIVRE) 
" 35 et 44 (POURSUIVRE) 
" 45 et 54 (POURSUIVRE) 
" 55 et 64 (POURSUIVRE) 
" 65 et pIus (POURSUIVRE) 

14 1. Dans la conjoncture actuelle, un grand nombre de sujets 
sont une source d'inqui§tude pour Ie public canadien. 
Veuillez m'indiquer les sujets et 1es questions qui vous 
pr§occupent personne11ement. (INSISTER) Avez-vous 
d'autres sources d'inqui§tude? 

15 (TOURNER LA PAGE ET CONTINUER) 



/ 
1 Etude NO 7106 

2 Je vais vous lire une 1iste de sujets que nous ont 
signa1§s certaines consorunatrices ou que vous avez 
peut-@tre mentionn§s vous-m@me. Je voudrais que vous 
m'indiquiez votre degr§ d ' inqui§tude en attribuant une 
cote de 1 ~ 10; plus vous @tes pr§occup§e, plus la cote 
doit etre §lev§e et, par cons§quent, moins vous l'@tes, 
moin~ 1a cote est §lev§e. (FAIRE UNE ROTA1ION DES SUJETS 
NOMMES ET MARQUER D' UN X LE PREMIER DEMANDE) 

3 Que1 est votre degr§ d'inqui§tude ~ l'§gard de (LIRE LES SUJETS)? 

4 Tres pr§occup§e 

5 Peu pr§occup§e 

6 NSP/Ref. 

7 La sant§ et 1es services de sant§ 

8 L'inf1ation 

9 Le gaspillage 

10 L'a1imentation 

11 Le statut de 1a femme 

12 L'habitation 

13 Les personnes ag§es 

14 Le chomage 

15 L'§ducation 

16 Le crime 

17 Les d§penses du gouvernement 

18 La pollution 

19 L'§nergie 

20 L'unit§ canadienne 

21 La discrimination 

22 Les impots 

23 La jeune g§n§ration 

24 (TOURNER LA PAGE ET CONTINUER) 



/ 
1 Etude NO 7106 

/ .. 
2 (S1 LA PART1C1PANTE A AT,,TRIBUE UNE COTE DE "9" OU "10" A 

L'UN DES SUJETS SOULIGNES DE LA QUESTION 2.' DEMANDER CE 
QUI SUIT:) (SINON PASSER A LA QUESTION 4.) 

3 Quel est,,.votre prindyal probleme ou source d' inquietude 
lie a (REPONSES DONNEES EN 2.) (INSISTER) 
Autre source? 

4 Sante et services de sante 

5 Inflation 

6 Gaspil1age 

7 Alimentation 
, / , 

8 (SI/,).. LA QUESTION 2., LA COTE ATTR1BUEE A L' ALIMENTATION 
A ETE "9" OU "10", PASSER A LA QUESTION 5.) 

9 Je voudrais m'arr@ter un instant 
matiere d'alimentation. Que1les 
preoccupations dans ce domaine? 
Autre source? 

10 (TOURNER LA PAGE ET CONTINUER) 

sur vos inquietudes en 
sont dans l'ensemble vos 
(INSISTER) 
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1 ETUDE NO 7106 

2. Je vais vous lire une autre liste d'inqui§tudes li§es 
a l'alimentation et que vous avez peut-etre mentionnees 
vous-meme. Je voudrais que vous m'indiquiez votre degr§ 
de pr§occupation en attribuant de nouveau une cote de 
1 a 10. Plus vous etes inquiete, plus la cote doit etre 
elev§e et, par cons§quent, moins vous l'etes, moins la 
cote est elev§e. r 
(FAIRE UNE ROTATIqN DES SUJETS NOMMES ET MARQUER D'UN X 
LE PREMIER DEtvlANDE) 

3 Quel est votre degr§ d'inqui§tude a 1'§gard de (LIRE LES SUJETS)? 

4 La concurrence entre les supermarches 

5 Les formats d'emballage des produits alimentaires 

6 Les mesures metriques 

7 L'emballage des aliments 

8 L'§tiquetage bilingue 

9 La valeur nutritive des aliments 

10 Les renseignements sur les §tiquettes 

11 Les additifs alimentaires 

12 Le pliix des aliments 

13 Les variations hebdomadaires dans Ie prix des aliments 

14 Les ecarts de prix entre les differents magasins 

IS Les longues files de clients aux caisses 

16 La publicite touchant les aliments 

17 Les rabais de la semaine 

18 Les coupons remboursables 

19 La datation des produits alimentaires 

20 Les fabricants de produits alimentaires 

21 L'attitude du detaillant envers Ie consommateur 

22 La commodit§ de l'approvisionnement 

23 Les aliments prepares 

24 
;; \ .r ./ 

(SI LA PERSONNE A RE-,PONDU NSP ·A TOUS LES ELEMENTS DE LA 
QUESTION 5., PASSER A LA QUESTION 9a)) (SINON, DEMANDER 
CE QUI SUIT:) 

~. 



25 6a) Parmi vos inqui§tudes en mati~re d'alimentation, 
quelle est celIe qui vient au premier rang? 
(UNE SEULE MENTION) 

26 

27 

28 

/ , 
(SI LA PERSONNE REPOND "AUCUNE OU NSP, PASSER A LA 
QUESTION gal) (SINON, DE~~NDER CE QUI SUIT:) 

./ . / 

Fourquoi @tes-vous pr§occup§e au sujet de (REPONSE" DONNEE 
A LA QUESTION 6a))? (INSISTER) 
Autre raison? 

(TOURNER LA PAGE ET CONTINUER) 
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1 ETUDE NO 7106 

2 7a) ,Parmi vos inqui§tudes en mati~re d'alimentation, 
laquelle vient au second rang? 
(UNE SEULE MENTION) 

/ ~ 

3 (SI LA PERSONNE REPOND "AUCUNE" OU "NSP" PASSER A LA 
QUESTION gal) (SINON, DEMANDER CE QUI SUIT:) 

4 7b) Po~rquoi etes/vops pr§occup§e au sujet de 
(REPONSE DONNEE A LA QUESTION 7a))? (INSISTER) 
Autre raison? 

5 8a) Parmi vos inqui§tudes en mati~re d'alimentation, 
laquelle vient au troisi~me rang? (UNE SEULEMENTION) 

". , 
6 (SI LA PERSONNE REPOND "AUCUNE" OU "NSP", PASSER A LA 

QUESTION ga)) (SINON, DEMANDER CE QUI SUIT:) 

7 Po~rquo i etes :;vokls pr§occup§e au s.~j ~t de 
(REPONSE DONNEE A LA QUESTION 8a))? (INSISTER) 
Autre raison? 

8 Avant de vous parvenir, les produits alimentaires 
franchissent plusieurs §tapes. Laquelle vous pr§occupe 
davantage (participants, mesures ou activit§s)? 

g Les agriculteurs 
Les conseils de commercialisation 
La fabrication et la transformation des aliments 

10 Les grossistes en alimentation 
Les d§taillants 
(NSP) 

"., ' 
11 (SI LA PERSONNE REPOND NSP A LA QUESTION ga), PASSER A LA 

QUESTION 10.) (SINON CONTINUER) 
". ". 

12 ....Qu'est-ce qui vous pr§occuue au sujet de (REPONSES DONNEES 
A LA QUESTION gal)? (INSISTER)· Autre raison? 

13 Avez-vous d§j~ entendu parler du Code universel des produits? 

l3a Oui 
Non 
NSP 

14 Lorsque vous faites vos emplettes, allez-vous g§n§ralement 
d'un magasin ~ l'autre ou vous limitez-vous ~ un seul 
magasin? 

~ 15 D'un magasin ~ l'autre (POURSUIVRE) 
Un seul magasin (POURSU1V~E) 
Aucune habitude pr§cise (PASSER A LA QUESTION l2a)) 
NSP 



16 Lo~que vous a~het~ez vos produi ts a1imentaires, pourquoi 
(REPONSES DONNEES A LA QUESTION 11a)) 

17 (TOURNER LA PAGE ET CONTINUER) 
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1 ETUDE NO 7106 

2 12a) 

3 Oui 
Non 

4 12b) 

5 12c) 

6 13. ) 

Vous §tes-vous d§j~ trouv§e dans une situation f§cheuse 
alors que vous faisiez vos emp1ettes ~ votre supermarch§ 
habitue1? 

(POURSUIYRE) 
(PASSER A LA QUESTION 13) 

Indiquez dans que11es circonstances 

Qu'avez-vous fait? 

" A votr~ avis, que devrait faire Ie ~ouvernement face aux 
inqui§tudes du consommateur en matiere d'a1imentation? 
(INOT~ ~R) Autre mesure? 

-'\. ;' 

7 14. (SI LA PERSONNE~EST AGEE DE MOINS DE 45 ANS, POURSUIVRE) 
(SINON, PASSER A LA QUESTION 14b)) 

8 14a) Pourriez-vous nous donner une description des caract§ristiques 
fondamenta1es de votre fami11e et de sa constitution? 
Je vais vous lire quelques expos§s et j 'aimerais que vous 
m'indiquiez 1eque1 correspond Ie mieux ~ votre fami11e. 
(UNE SEULE r.IENTION) 

9 (LIRE LA LISTE) 
A 

Etes-vous mari§e, sans,enfant de 18 ans ou moins demeurant 
~ 1a maison? (PASSER A LA Q. 15) 
/\ 

10 - Etes-vou~ mari§e, Ie dernier enfant ayant moins de 6 ans? 
(PASSER A LA Q. 15) 

-'\ 

11 Etes-vous mari§e, Ie dernier enfant ayant 6 ans ou plus? 
(PASSER A LA Q. 15) 

, 
12 - Aucune des d§finitions ne s'app1ique (PASSER A LA Q. 15) 

13 Refuse de r§pondre (PASSER~ LA Q. 15) 

14 (LIRE LA LISTE) 

15 

Etes-vous mari§e, sans enfant ~ la maison et Ie charg§ de 
famille exer~ant encore un emploi? 
~ , 

- Etes-vous mari§e, sans enfant a la maison et Ie charg§ de 
famille ~ la retraite? 

'" 16 - Etes-vous mari§e, des enfants ~ la maison et Ie charg§ de 
famille exer~ant encore un emploi? 

17 - Etes-vous mari§e, des enfants ~ la maison et Ie charg§ de 
famil1e ~ la retraite? 



,.; 

'/' 

18 

19 

20 

Aucune des definitions ne s I applique .. 

Refuse de repondre 
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1 ETUDE NO 7106 

2 15. Quel est Ie nom de la localite ou de la region que 
vous habitez? 

3 Inscrire 

4 16. Laquelle des definitions suivantes correspond a 
votre niveau de scolarite? 

5. (LIRE LA LISTE) 

Quelques annees d'ecole primaire 
Certificat d'ecole primaire 
Quelques annees d'ecole secondaire 
Dip16me d'~~ole secondaire 
Que lque~ __ .... ees d I uni vers i te 
Dip16me universitaire 

/ 
Autre (PRECISER) 
Refuse de repondre 

6 l7a) Exercez-vous un emploi? 

7 Oui (POURSUIYRE) 
Non (PASSER A LA Q. l7d) ~ 
Refuse de repondre (PASSER A LA Q. l7d)) , 

8 l7b) A temps plein ou a temps partiel? 
'-

9 A temps partiel , . 
A temps pleln 
Refuse de repondre 

10 l7c) Quelle est votre occupation? Le genre de la compagnie? 

Quelle etait votre occupation precedente? 

Le genre de la compagnie? 

11 Occupation 

Ge~re de compagnie 
Refuse de repondre 

,/ 

12 l7d) (SI LA PERSONNE EST CHARGEE DE FAMILLE, INSCRIRE "X" 
DANS LA CASE) (SINON, DE~~NDER CE QUI SUIT:) 

Quelle occupation exerce Ie chef de famille? 
Quel est Ie genre de la compagnie? 

(SIlL EST A LA RETRAITE OU SANS EMPLOI, INSCRIRE "X" 
DANS LA CASE ET DEMANDER:) 

Quelle etait son occupation anterieure? Et Ie genre 
de la compagnie? 



.,,; 

Ie 13 La participante est charg~e de fami11e. 

Occupation 
\, 

A 1a retraite 

Sans emp10i 

Genre de compagnie 

Refuse de repondre 

14 18. Combien de personnes de votre fami11e, y compris 
vous-meme, s'inscrivent dans 1es groupes d'age suivants? 

15 (LIRE LA LISTE) 

Moins de 6 ans 

6 a 12 

13 a 19 

20 et plus, y compris vous-meme. 

Refuse de repondre 

16 19a) Par1ez-vous fran~ais et ang1ais? 

17 Oui 
Non 
Refuse de repondre 

18 19b) Que1 est votre etat civil? 

19 (LIRE LA LISTE) 

Ce1ibataire 
Mariee 
Divorcee ou separee 
Veuve 
Refuse de repondre 

20 (TOURNER LA PAGE ET CONTINUER) 
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.• 1 ETUDE NO 7106 

Z ZOa) Enfin, dans 1eque1 des groupes suivants entre votre 
revenu familial total? 

3 (LIRE LA LISTE) 

Moins de $10 000 (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 

$10 000 et plus (POURSUIVRE) 

Refuse de r§pondre (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 

4 ZOb) Est-i1 inf§rieur a $15 OOO? 

5 Oui (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 
Non (POURSUIVRE) 
Refuse de r§pondre (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 

6 ZOe) Est-il inf§rieur a $20 OOO? 

7 Oui (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 
Non (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 
Refuse de r§pondre (CONFIRMER LE NOM, ETC.) 

\ ,~ 

8 (PRIERE DE RETQURNER A/L~ PREMIERE PAGE ET CONFIRMER 
LE NOM, LE NUMERO DE TELEPHONE, .ETC.) 


